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			Avertissement de contenu

			Cet ouvrage contient des scènes 
de breath play (asphyxie érotique) consenti.

		

	
   
		
			Note de l’autrice

			J’aimerais profiter de cette occasion pour dire à Henry Cavill que je suis une geek moi aussi, et lui laisser mon numéro de téléphone.

			Henry Cavill… celui qui joue le rôle de Geralt de Riv, dans The Witcher ?

			Exactement.

			Je vois.

			Tu savais qu’il était arrivé en retard à son audition pour Superman parce qu’il jouait à WoW ? On est tous les deux des gamers.

			Oui, je le savais.

			Alors je peux lui passer le bonjour ?

			Non.

		

	
   
		
			Prologue

			— Cannelle, cardamome, poivre, marmonna Amaris dans sa barbe. Et des prunes. Toujours des prunes.

			Elle sentait les odeurs comme elle aurait goûté un vin, en savourant chaque bouquet délicat. Amaris avait toujours dit que Nox sentait les épices brunes et les fruits mûrs et sucrés qu’elles avaient eu la chance de goûter en de rares occasions. Elle avait également déclaré à plusieurs reprises que c’était la meilleure odeur du monde, meilleure que celle du pain frais, du chocolat, ou du parfum.

			Elle se blottit contre Nox, et marmonna d’une voix endormie quelque chose au sujet de sentir bien, en sécurité, chez soi.

			Les rêves étaient cruels. Ils étaient un douloureux rappel de ce qui n’existait pas, et n’existerait sans doute jamais. Ils n’étaient ni des souvenirs, ni des vérités, ni même des espoirs. Ils rappelaient toutes les choses qui ne s’étaient pas produites, ou qui n’avaient pas pu se produire.

			—	J’aimerais que tu sois là, dit doucement Nox tout en entortillant ses doigts dans les mèches de cheveux soyeuses et nacrées.

			Son cœur ne demandait qu’à s’ouvrir, qu’à se gorger du bonheur que lui apportait la présence de la jeune fille. Mais au lieu de cela, son cœur se serrait à l’idée qu’Amaris n’était désormais guère plus qu’un fantôme. Nox aurait tellement voulu la serrer de nouveau dans ses bras. Ces moments flous de conscience qui faisaient irruption dans ses rêves l’empêchaient de se laisser totalement aller à cette joie qu’elle désirait tant ressentir.

			Amaris se détacha de l’étreinte de Nox pour regarder son visage. Ses yeux lavande luisaient dans la lumière tamisée. Des ombres estompaient les jolis traits de son visage. Elle leva les yeux vers elle, tout en fronçant ses sourcils blancs dans une expression de perplexité.

			—	Je suis là.

			—	Et en cet instant, c’est tout ce qui compte, murmura Nox.

			—	Je ne veux pas faire ça sans toi, continua doucement Amaris, blottie dans son cou.

			—	Je suis avec toi, promit Nox.

			Tout en prononçant ces mots, Nox avait le cœur serré car elle savait que, comme dans tous ses rêves, son subconscient lui offrait ce qu’elle avait envie d’entendre.

			—	Je sais que tu es vivante. Je ne sais pas où tu es, mais tu es vivante.

			—	Comment le sais-tu ?

			—	Je le sens, murmura-t-elle.

			—	C’est vrai… susurra Amaris d’une voix lasse.

			—	Qu’est-ce qui est vrai ?

			—	Que je vais bien.

			Nox se détestait de faire ainsi apparaître une Amaris pleine d’amour et de vie alors qu’aux dernières nouvelles, son amour était tombée d’un dragon et gisait quelque part, inerte, au milieu des falaises déchirées. Nox avait seulement voulu la protéger. Elle avait fait tout ce qu’elle pouvait pour protéger son flocon de neige, trop petit, trop délicat pour les cruautés du monde, au moment où on l’entraînait dans le colisée.

			Mais Amaris n’avait pas été fragile. Elle n’avait pas été faible et sans défense. Elle n’avait plus rien à voir avec le flocon de neige que Nox avait connu et aimé à Farleigh. Elle était puissante, rapide et forte. Elle était agile et brave. Quelqu’un que Nox ne connaissait pas. Qu’elle ne connaissait plus.

			Nox en avait assez du danger, des aventures, des épreuves. Assez, des dragons, des donjons, ou des assassins. Elle détestait les châteaux, les gardes, les boutons qui poussaient sur sa peau quand elle dormait sur le sol de la forêt, couvert de ronces et d’insectes. Elle ne voulait plus rien de tout cela. Tout ce qu’elle désirait, c’était un garde-manger bien rempli de légumes racines et une vie tranquille qu’elles passeraient côte à côte. Même dans ses rêves, elle n’osait pas espérer plus que ce simple échange. Nox avait tellement verrouillé ses sentiments que même son inconscient l’empêchait de vouloir et d’espérer.

			Son cœur se brisa en mille morceaux, et chaque craquement ressemblait à celui de la glace se fissurant sur un lac gelé. Puis son cœur s’effondra sous le choc d’un terrible impact. Sa glace intérieure continuait à se fracturer, et elle sentit une première larme rouler sur sa joue.

			Partie I

			Un objet 
de valeur
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